
FEUILLET*]! DU “ UIIM.” Morte, fit Denise, ms mère est 
morte !

Et elle se précipita vers Jns-LE
tine.CONDAMNE A MORT Consolât prit la vieille dans 
ses bras, la redressa, mais ce n’é­
tait plus qu’une masse qui s’a­
bandonnait sans vie.

Denise, à genoux, priait 
El)e sanglottait :
—C’eet moi qui l’ai tuée... 

Ma mère, ma mère, peut-être
Le commissaire du police s’é- m’avez-vous maudite... Mère, 

tait jeté à genoux et ses deux répondez-moi. 
mains tremblantes tâtaient les Mais c’était fini de la paraly- 
coins de la robe de Justine. tique.

— Oui, bégaya-t-il, la voilà, je À ce moment Trémolo entra
la sens... dans la boucherie.

Nabote, penché sur lui, le dé- —Allez chercher le docteur 
votait des yeux. Valot, lui dit le commissaire.

— Des ciseaux, vite, des ci- Trémolo ne demanda pas d’ex­
seaux, dit-il. plications et partit.

Et quand il les eut, il co ipa Elle avait compris d'un coup 
d’un coup io coin de la robe. d’œil.

J a lettre, une large feuille de Cinq minutes après Valot ar- 
papier écolier, pliée en deux rivait, 
dans une longue enveloppe, 
ehappa de l’étoffe.

Nerveusement il la décacheta 
et la parcourut d’un trait.
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Il ne put que constater la 
mort.

s’é-

Mon enfant, dit le commissai­
re de police, qui conservait son 

Elle était adressée en effet, iu sang-froid au milieu de la tris­
tesse .de cette lugubre scène, 
mon enfant, ne vous laissez pas

président des assist s
Justine y racontait son crime, 

longuement, minutieusement et abattre par le dés spoir.. Songez 
expliquait cette haine de Char- à votre frère qui attend... soyez 
lotte qui avait paru incompré- forte... oubliez votre mère pour 
hensible au procureur général, quelques heures... vous revien- 
11 ne pouvait plus exister pour drez ensuite et vous prierez... 
elle d’amour propre, ou d’orgueil Nabote se leva, essuya ses lar- 
ou de remords. Il fallait bien mes et dit simplement : 
dire pourquoi elle avait voué à Je vous suis, M. Consolât,
la tille du fermier Gélibert cette Et pendant qu’ils partaient,
aversion mortelle.... il fallait accompagnés par le docteur Va-
biun raconter cette histoire de lot, le petit Pierre, accouru au
ses Jamours coupables avec le dernier moment, reculait effrayé,
fermier des Quatre-Chemins.... les yeux grands ouverts, devant
et l'abandon qui les avait sui- la figure décomposée de la vieil-
vies.... et la ruine de Gélibert.... le Justine, et Trémolo, allumant
ton départ pour l’Amérique, et deux chandelles dans des chande«
l’installation de Justine à Men- liera de cuivre, ouvrait un livre
don, et l’arrivée de Charlotte, et de messe et, à genoux dans un
sa haine et sa rancune contre la coin, récitait les prières des
fille de son ancien ami, encore morts,
avivées par l’amour qui se dé­
clarait chez Lauriot. Elle ra­
contait tout, ne passant rien, ap­
puyant sur les détails en appa­
rence même les plus insigni- trajet de Meudon sans s’adresser
liants. Elle disait aussi pourquoi une seule parole, sans prononcer
elle avait hésité à se livrer, un mot.
jusqu’au dernier moment et Denise, accablée par tous ces 
pourquoi elle écrivait cette let- malheurs qui fondaient sur elle
tre. Elle ne voulait pas survi- sentait quo son courage et ses
vre à ce crime et en attendre la forces étaient à bout et que, s’il
punition. fallait vivre encore deux jours

Le commissaire de police es- dans des trances aussi teiriblee,
suya son front qui ruisselait de elle serait morte à la peine,
sueur. Consolât non plus, ne disait

Et à voix basse, se parlant à rien, 
lui même. Il était grave et soucieux. Sa

—Ah ! dit-il, quel aff reux mal- figure, depuis une heure, sem- 
heur ! blait vieillie et il avait les yeux

Nabote le guettait les yeux éteints,
rivés sur son visage. Visiblement, cet honnête hom-

— Quelle est cette lettre ? me souffrait. Déjà ce n’était
Il la lui donna. Quand elle plus pour lui une question d’a-

l’eut parcourue : mour-propre. De son orgueil et
— El maintenant, dit-elle, me de sa vanité blessée il ne se sou-

croyez-vous ?.... venait pas. Mais cette révéla-
Le commissaire de police très tion do la mère Lauriot l’avait 

grave : atteint jusqu’au plus profond de
—Mademoiselle, dit-il, je vous son cœur. A ses yeux mainte- 

demande pardon, à vous et à nant, son honnêteté et son inté- 
Jacques Lauriot, votre frère.... grité de magistrat étaient dimi- 

—Est-ce que vous le sauverez, nuées. Il avait blessé la justice, 
au moins ? Et quel effroyable malheur il

Consolât ne répondit pas. avait été sur le point de causer !..
Nabote eut un grand cri. Ce n’était pas sa faute pourtant..
-Serait-il trop tard ?.». tout autre que lui eût été abusé..
Je l’ignore, mais tout ce qu’il et le jug-* d instruction lui-même 

sera possible à un homme de qui ne pouvait se contenter de 
faire je le tenterai. Mon devoir la procédure préparatoire du 
m’y oblige d’abord ; ensuite commissaire de police, n’avait-il 
c’est moi qui dois le premier corn- pas été trompé ? 
mencer la réparation de l’épou Mais cela n’effaçait pas la fau- 
vantable erreur que nous allions te commise... Il se sentait hu- 
commettre là.... milié et il était presque peureux.

Il était très ému... —Si j’arrive trop tard, si je ne
—L’exécution doit avoir lieu peut pas sauver Lauriot, mur- 

demain à la pointe du jour, dit mura-t-il, il ne restera pins qu’à 
Nabote, et la soirée s’avance. me faire sauter la cervelle. 

—Malheur ! !.„. Il était huit heures et d.-m
—Qu’allez-vous faire Y quand le train s’arrêta.
—Voir le procureur général et —Nous allons directement

faire suspendre l’exécution.. chez le procureur général, dit-il ;
—Mais ensuite ? l’ordre d’exécution a été envoyé
—Oh ! ensuite on révisera le par lui en triple, au directeur de 

jugement, ou bien sur de non- la piison de la Grande-Roquette ; 
veaux faits on renverra l’affiiro au préfet de police qui doit as- 
à une autre cour, ou bien on re- surer le service d’ordre au bour- 
viendra sur le recours qui a été reau. C’eat le procureur géné- 
repoussé, et grâce pleine et en- ral seul qui peut donner l’ordre 
tière sera accordé à Lauriot. Dans du suspendre l’exécution et cet 
les circonstances de cette affaire, ordre devra également être 'com- 
la grâce équivaudrait à une ré- muniqué au directeur de la Ro 
habilitation.... quette, au préfet de police et au

—Allez, monsieur Consolât, bourreau, 
partez vite, ne perdez pas une —Etsi-M. de Ferrand est ab- 
minute.... Faut-il que je vous sent de Paris ?... 
accompagne ? Aurez-vous be- Le commissaire de police fris-
soin de moi Y sonna.

—Peut être... comme vous —Alors, dit-il, je ne sais ce
avez été témoin du crime, le pro- qui arriverait, 
cureur général, qui vous a en- ,—Mais qui assiste à l’exécu-
tendue une fois, voudra sans tion ?
doute vous interroger de non- —Le procureur de la Républi-
veau afin de s’assurer si vos ren- que, le chef de la police de sûre- 
s. ignements concordent avec les té, le commissaire de police du 
détails donnée par votre mère... quartier, l’abbé Urvze...

—Toujours le doute,toujours ! —A défaut du procureur gé-
—II le fauL~. néral, ne pourrait-ils donc pas ?
— Hélas ! —Ils ne peuvent rien.-. L’or-
—Mais oette fois, ayez confian- dre passe au-dessus d’eux.. C’est

ce je ne vous quitterai pas. la loi-.
Ils avaient oublié Justine. Tous deux se turent. Lee idéee
Tout à coup, ils se retourné- qui leur venaient étaient ai épou- 

rent et Nabote eut un cri d’ef- vantables qu’ils n’oeaient les 
froi. pousser plus loin.
_ , _ . En causant, ils étaient sortis
demi tombée, les mains pendan- de la gare, ils avaient pris 
tes, inertes, pliée en deux, la fiacre, 
tête portant sur un bras du fau­
teuil.

!
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La vieille, affaissée, était à
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Une Merveilleuse Relique-®»
ANCIENNE, M Y ST EbTËIÏS E, PROFONDE I

Les Canadiens qui ont traversé l’Atlantique jusqu’en Angleterre et visité la grande institution 
nationale, le Musée Anglais, à Londres, se rappellent sans doute avoir vu dans le corridor des Auti 
ouités, une vieille pierre montrant la trace des sècles—fendillée—usée par le temps—supportée par 
aes broches en fer portant une légende qui seJliLcomme suit :

I
“TROUVEE”

Durant de» Excavations laites 
dans les liulnes de 

l'Ancien Temple d'Isis, 
Athènes, Grece, en 1623.

i

rtruTvre

% Sur la faî» d i cette pi»rre on voit, d ns un 
nervation des «-entames té 

•lu-Dili s n<-K excellent état de pré 
si*ne8 h Aroglyphes, représentant pi 
t.ons et datant de cet Age de super tiliou 
p uples se p osterna ent devant ne étoiti 
p a èies et une grande vén- ration s ; rattache à 
celle Merveilleuse R lique.

Une 11> itographie de 
'•Grande M*; gi" a été importée 
et l'un de noi hommes de scien. e 
tri ub e de traduire les hiéroglyphes

vre en langue anglaise, ce qui résulte dans 
une aggiomér tion de 680 lettres (d'apr* i.o re 

atème de compter) qui n'avait aucune s;gnifi- 
c.lion appert nte. Non conlen de nel », d’autres 
r ch-rch b ont été laites jar un lu mme bien 
vetaé «lans le langage nvstiqu » et d - arts ai - 
cn n de même qui «lans la langue Lhatdéi juo 
qui, après de longs mois de travail a réussi à 
découvrir la cltf de lYnigme de ctVe Mervti!-

n/jT;-V i uil i«S

I
pieire appelée 
en notre pays

qui la re-w R iif1

# ? s
lease Maggi. 
d e.urepris

en objet 
tiendra lie 

A l'ai le

Ainsi, à forte de pe 
-, si caracléii tique à 

et'.e précieuse relique a été Ira : 
il d'intérêt vital io r le public - 

u d horuscoj e pour I s âges futurs.
A l'ai-le de la soit tion e ••Muggi" vous dira 

l’espa :e que 
planète qui i
douze tribus d'Isra-d Vtus êtes 
direct et vos traits caractéristiques, 

à votre change future, vos affaires, votre richesse, vos amours 
s aurez de la chance et où vous pourrez tenter des spé u!a-

rsevérarce et

sformée 
-t lui(TT

le Zodiaque, la 
e qui est votre guile, de laquelle des 
tribus d’Isra-d Vtus ôtes le descendant

vous occui>ez dans

Le Grand Maggi répondis aussi à toutes tes questions qui ont rapport

.s trois i 'tire suivant., une jolie i lanUH contenant les détail, complets d. l’im reroion d» ceile m, rvulleuse Maggi. arec la clef |.our 
■en -o V r de faon que vou. nourr i dire mit. bonne aventura et celle de vot ami. avoc une viieasa pliéacn énale qui surpasse de 

beaucoup tous les clairvoyants, les MSdiums ou les d saura de bonne aventure. A l’expiration des trei, jours, les plaques ne seront 
données qu’à chacun dos acheteurs seulement.

BRYSON, GRAHAM & Cie
Nos 148,160,162 et 164 ROE SPAEKS.

Eourie dé louage d’Ottawa.La mairie
Plusieurs amis de M. l’échevin 

Larose sont présentementà lui faire 
signer une requête à travers la ville, 
le priant de se porter candidat à la 
mairie aux prochaines élections 
civiques.

Mis# en liberté
Le département de la Justice a 

transmis aux officiers de la prison, 
à Montréal, un ordre ordonnant la 
mise en liberté de la fille d’un citoy 
en d’Ottawa. Elle a promis de s a- 
mend r et le père a c in senti à en 
prendre soin.

Loterie dn Bon Pnetenr
Les prix suivants ont ôté gagr.és 

à la loterie du Bon Pasteur, dont le 
tirage a eu lieu hier après-midi au 
couvent : Chaîne d’or, madame W. 
P Bowes ; plat en argent, madame 
W. P. Bowes ; Mannadier, le Rôv. 
P S. Dowdall ; Montre en argent, 
Hév P. J Garrigan ; Cafetière en 
arg- ni, Hector Côté ; Ciôi he, Chas 
Goulet; Album, Delle Hetmine Pt- 
nard ; Set de bijoux, Lebel et frère ; 
fable dite 5 o'clock tea, Lebel et frè­
re ; Album, Mlle Constantine Cox ; 
Crèche, Michael Mahoney ; panier 
a cartes, J. J. Hollenan.

Notre Exposition
I»es entrées sont déjà foil nom­

breuses entre les mains du secretai­
re de l’Exposition, M. MacCuaig. 
D’un autre côté, tout maiche à ra­
vir pour celle grande fête hortico e 
et indust ielle qui promet d’amener 
à Ottawa des milliers de visiteurs.

Les directeurs se réunisse nt tous 
les soirs et le travail qui se fait 
chaque jour est immense. L’txpo- 
siiiou de 1888 sera un succès mons­
tre. Ne l’oublions pas.

PropriétaireGL G RATTON,
68, Rue Queen, Ottawa.

8.—Communication téléphonique (WslUoi A Bell) Tous ordres exécutée prompte-

3ALXJC DS VARIETES
Secretaire., BlHl.HmHn.tluüi«berçantes,

< b,*u5chê“ ÏÏJfa". vïnarel.'mï, U.pi"de«w.iûh m.ln, 
Telle. - e ne etres et realeaax, «Idéaux ei i.oeie., 

Miroir», enfla tout ce 11.’ll tan! peer laeub'er nue met.on.
632 & 634, RUE SUSSEX, JOSEPH BOY Je. J

H.B Poe!es de lente» se-tes.
T

CORSETS FIERI FACIAS DE TERRIS 
De la Cour de C»cwt - Cité de l’u l. 

Cana'a. DAME MARY
Province de Québec, ANN KAVANAGH

Dis rict d’Ottawa id-; la cité d‘0 tawa, 
No f46 j dans le comti de

Carleton dinsla Prov nce d'Ontario, veuve 
de few M chae Kavanagh, deman Ur-sse : 
on r d lei tern-a et itnement d ANDRÉ 
LaBBLLB, cuI.iTiteur, du Cii.ton de 
Hin ke, dent lee comté et district d Ot awu, 
D f nleur.

Un lot de terre ôtant 1e numéro quinze 
dans le tnisi-me rai g du canton d'Aylwin 
dam le comté u’OWewa, conle-n nt c n 
ac.es de terre, plus ou moim—avec les 1 ti­
nsse* deesua érigée".

Pour être vendu au bureau du r’gistra- 
teur, pour 1e comté d O t. wa, • n la cité <1e 
Hull, le DIX-HUITlbME jou 
Tf-MBRB prochain, à DIX he 
van;-m-di.

LOi. IS M COUT LEE,

tMédaillé d’argent
- COBD^Èj

Pour nos corsets en eoutil faits sur 
mesure qui sont u éganta, confortabl a 
et garanti du point démandé avant 
d'être terminée.

Madame Langtiy les recommande.
Denes vee *r4r** ebee

âCKROYD, Manufacture de corsets
181 Eue Bpark , Ottawa

NUuatlendemamdee Un jeune 
homme par ant le fraudais et l'anglais, poe- 
aédant de l’expérience oane le commerce 
d'éplceri ■ ei marchandises sèches, et 

Us meil ernes recomm 
Hors, detlie se placer «ans vue 
maison de commente. S'adresser à ce bu-

bonue
vant ftumir

AVIS
urrs de l'a-Je sous-igné, donne avis que je ne serai 

responsable d’aucune dette contracté-^ en 
mon n m par mon 6, ouse, Mde Leu s Rio- 
p ‘lie, à dater de ce j mr, 24 juillet 1888.

LOUIS RIO PELLE. 
Kud ey Town: h p.

DES SOUMISSIONS
Pour la Iberniture des ha- 
billemenle d'hiver et dea 
bottes aux membres de la 
Brigade.^?611» “root r< 
t'ui B an bureau du chef de 

la Brigade du Peu, à l’Hôtel de Ville 
j'iequ’à MIDI, lundi, le 10 courant 
Pour autres particularités s’adresser au 
Chef de 1U heures à midi chaque jour 

Par ordre du comité.
WILLIAM YOUNG, 

Gfief * la Brigade

Shérf
Bureau du Shérif, 

Aylmer, 9 juilV 1888.

SOCIETE ST PIERRE Aux Biitrrpnifiirs
Les membres de cette tociété 

méa qu» la conlriuulion du 1- 
Gh .rlebris est maintenant c... 
ginle le 3 octobre proth in.

i sont iirfjr- 
Ecès de Mde «M Des eoumiêiions 

|Badres:éei en sour sign 
|Buofcées 1 Soumis.-ions pour 
vsi Trottoirs on Caaaux d égoût " 
iZ se on le caa, teront retuee jus- 

qu'à MIDI. MBRCRnDI, k 12 
Septembre t‘88, pour fa construction o’un 
canal d égoût sur le côté Est de la rue Dal- 
bousie, entre lee rue» York et George ; 
aus i pour la constriction d’un trotter 
transversal requis sur les rues St André, 
Augutta, Friel et Breeerer, dans la cité 
d'Ottawa, d'a.-rée le lèg ement des amélio­
rai ions locates.

due et sera exi-

le,
D. TASSÉ.

Sec. Go. re p.
Ottawa 6 septembre 1888—lf.

Ottawa. 6 sept, 1888. 3

Grande AssembléeL’EXHIBITION :
Lee travaux seront r'ivia's ea deux con­

trats séparée en acco-d avec les-pacifica­
tions qui peuvmt être vnee au b..reau de 
Vingénieur de la cité, à l'Hôtel de V lie, 
O tawa. La corporation se réeerve le dr, it 
de lairser l'ouvrage en un teal on plusieurs 
contint* à nn seul »oum seionnai e et ne s'o- 
b ige pas à accpter la plu* bas*e, ni 
de* eoum'a ion*

Toute* le* soumieeion* devront être ac- 
pegnée • d" un chèque de banque accepté 

au monta .t de oent uùutre, fait payable à 
1 ordre «.u trieori r de la cité, qui -era con­
fisqué là 1e so omit siohL aire efuse d’acc. m- 
plir lee conditions du contrat lorsqu'il eu 
aura été re .u s. Si la soumission n’e 
acceptée le cheque w a ten is.

To-teele* *oumls*ion* devront être t its- 
r-r de* formule* imprimée fo rn es et con­
tenir la propre sigaauire dn soumissionnaire 
avec le nom de ses eûretée et lee bien- e 
bien ismp is le tout a-compagné du chèque 
requis on elles seront mise* dv côté comme 
éUnt i régulières.

L’INSTITCT CANAD1KM
blie g*e6t»1. d*| memb e» d. 

l’Institut aura lieu JEUDI pto bain, le 13 
du courant, à 8 heùnm P.M.. dîne la 
grande salle sctuelie dé. l’Institut, rue 
Sussex, pour alfa ire im| orientes, et délibé­
rer sur l’actiun.A ijendre lojvh.n la 
bâiia e incendiée de 1 InStbuL 

WtT Four )>rcn1*e p«t enr délibéra­
tion*, il faudra avoir p*yé la eous ri.iion 
annuelle.

Vente «in prlvllé** «teeervtr lee refral»

Same 'i proch riu, 8 courant, à * h. p. m. 
seront vendus par Encan Pub ic, *ttr le 
terrain du l'Kxhib.tion, (Parc Lausdowne) 
te droi:e il privilège de vendre des rafraî­
chis» ment ( pâti itene s et liqueurs de te m- 
p- rance) durant la semaine e l'Expo- i tion. 
Les t ois bâtisses à cet effet »' nt celle con- 
nn-; comme la laiterie, c-lle occupée autre­
fois comme bunau du Secrétaire «t du 
comité et l'arrière de la grande estrade et 
le droit vei du aéra pour cta endroits. Le 
derui r poste est diri 4 en quatre comparti­
menta. Ti ois autre* pnv.léges seront aussi 
vendus à des endroit* choisis per le comi'é 
où les acheteurs devroat placer des tentes, 
lee constructions en bois ne ront qu-» 
pour des fine de préparation et cuisson des 
aliments. Chaque endroit sent vei du e

Gonditions corn 
Par ordre de

Une

STANlfLà» DRAPEAU, 
Piésiùenl

8ec .-Adjoint.
Or tawa, b sept. 18SS—3f

A. MORIN,

« * UUtlltbE
un bon bon ,herca,abte de vendre De bons 
gegeeeéroat payes. L. IUHaMBL, 

Marché By.
?épa- BDOUARD B. PI R1AULT,

Ingénieur de ’a O.iA 
Bureau de l'Ingénieur de I» Cité,

Hôtel-de-val e, Ot »**•
8 Septembre 1888.

*■■!» A. L»WT»r M.D., CM., 
gradué du "Queen'a Uaitersi'.y" Kings on. 
Bureau : 8t|, rue Speràa. Résidënce- 
1Î1, rue Slaier, Ottawa. Spécialité : ma

etdeleàfcati.

ip'ant le jour de la vente, 
s dire rieurs,

W. B. LBWI8,
adieedea (

VENDREDI, 7 SEPTEMBRE 1888

. -

Ittil Wl U DD
FH .saine si

—com oas » t r
CLABEMVr. cl » Ll

Bnéclaliié, med^elne- 
et remM.e paten 

Preecrtot Ions dee 
gn u*ement

Publié par la

lOeme ANNÉE :

1,13 O

Prix de l’ai
■Dinos qui

Un an, pour la ville.....
“ en dehors de la 

■Divio* n*

Toute* lettre*, corns 
etc. doivent être adresi

080A

BUREAUX El

AOTTJA

Le Time* de Ixn< 
ment 1158,000 à sen 
dehors.

M. Barry, un do* 
valerie du Tiavail, 
grèves u’onfc été pl 
une quinzaine.

Il y a aux Etats l 
ohands . de tabacs 
occupés à la manufa'

Nous publions auj 
me pag^ un compt 
pique-nique politiqu 
discoure prononcés p 

Sir Adolphe 
râbles MM. Ros* et
gevin,

Mgr Gravel, de N 
loi gue lettres à Sii 
dant pour sa ville u 
une voie ferrée pou 
l’intérieur, et surtou

Le nouveau juge 
seconde séance de la 
magistrats de Mnntr 
de T’hon. M. Turcoti 
que dvux minutes.

Un des prêtres lef 
diocèse de Nieolvt, 8 
curé d’Yamaska, es 
dernier. C’eat une 
clergé français du (

A Montréal il s'e 
année, 36,9? 6,392 
moins pendant le m 
née dernière pendan

Oa dit que les b 
de Montréal-Est sor 
la votation aura 1 
M. Lépine, le candii 
tre, dit-an, beauct 
dans les oerc es one 
candidat libéral p 
confectionner son d

Un sac rempli 
Apporté à Quéveo 
Arthur, à la Beau 
Varient en groescu 
de neuf onces. Le 
$20 l’oncc.

Le grand pique 
qui aura lieu, merci 
prairie, promet d'aï

Il vient de se cré 
une société qui a p 
ment sur le terra 
milles de San Dieg 
jeu dans le genre 
Carlo qui soulève 
récriminations.

La compagnie p 
une concession du 
Mexique et a echel 
tain eur lesquels oc 
casino splendide, 
voleurs n’auront p 
perdre leur bien m: 
— ~it deviendra t 

tout si l'on abolit 
Mexique.

M. MAJOR ET
SI1

Nous avons j 
correspondance 
de Hull, au st 
nomination au 
district d’Ottawa 
que la source qu 
te information 
claires. Nous de1 
que, présentera 
avons à pêcher 
res, il nous faut 
en eau trouble < 
me, quelque fo 

C’est, sacvase, 
tre corresponds!
ment insinuer.

Tout en accep 
Major, quand 
Mercier ne lai 
notre ami rot 
dans, de lui 
passant, que si 
pirlé ti iemsem

—L’ouverture définitive des cours 
au collège d’Ottawa a lieu ce matin. 
Le nombre des élèves est très consi­
dérable.

—M. O. Lateur et son fils se sont 
rendus à Quyon la semaine derniè­
re afin d’y acheter des chevaux qui 
seront employés durant l’hiver sur 
la limite de la rivière Coulonge 
dont les opérations s ront sous la 
direction de M. Latour fils. La li­
mite est située à euviron 100 milita 
de l’embouchure de la rivière.

Les pin» belle» photograph 
chez J. B. Durion, No. 569, rue Hue 
coin de la rue Rid

—L’animation étai'. considérable 
hier après-midi sur la run Elgin à 
l'occasion du résultat di s courses.

—M. IL II. Brennan est à faire 
construire une voûte de tûretê con­
tre le Lu pour l’emmagasinage 
l’huila de charbon près du hui 
de Geo Harris, sur le canal.

«gp'N’onblIe* p*« lu grrwwde Exeer- 
*lon dee employe* de 1* eomixtgnle du 
chemin de 1er A.'nnnd* Allen Ique qnâ 
*um lien » « InrU’e Island, Inndâ, le 10 
seiiiembre courant. Un train spécial 
" rlira de la gare dee t’handléree a 6.46

ni. et de la gare Klein a 7 h. Fri* du 
1» n fennec one plaelre. Achetés voe billet* 
de* membre* du comité on eu bereeu 
de la <-oiii|ia«Mie, 34 rue Rparke.

— Les voleurs de sable ne se gê­
nent pas, paraît-il, dans les enviions 
de l’hôpital Protestant.

PIGEON, PIGEON $ Cie/

rue rideau

MANTEAUX POUR DAMES 
A l.OO, ISO et OO

Pigeod, Pigeon & Ci?, 
Rue Rideau lee

7m-j-n-o

JKKM.V TOUH ENFANTS

Pig on, Pig on et Cie, 
Rue Rideau. de

nocvfi-i.es etofees
A KO dis

K OCV ELLES ETOFFi S
A ROBES

NOC VF.I.I.l S ETOFFES
A BOBES

NOOVEL1.es ETOFFES
A BOBES tirande F.xenrslon * bon march* * 

par le chemin dé'' 
e, le «septembre, 

enl 813. <"hnr»

New-York on Iloeton 
fer Canada Atlantlqu 
Billet* de relonr seul 
dortoir*Jnwqe’a Boston et Wew-Yerk. 
Tonte* Information* pourront l'Ire ob- 
traoee an bureau de* billet» de la com- 
parwledu Chemin de fer Canada Allan-

—Les marchands de charbon rout 
actijççmnt occupés depuis quelque 
temps, la vente de ce combustible 
étant commencée par suite des 
temps froids dout nous sommes 
gratifiés depuis quelques jouis.

En evant pour Blew.York et Bowlen ! 
Chemin defer Canada Atlantique, Jeudi 
le 13 septembre k 1.30 b,p.m. Billet* de 
retour seulement $13.Ls dernière ehan- 
no eette-ann*e de visiter Wew-York et 
Boeton pendant que ee» ville* sent litté­
ralement encombrée* de touriste* de 
retonr de* Montapne* et de* station* 
balnéaire*.

Pigeon, P geon et vie, 
Rue Rideau.

TWEED 4 
TWEEDS 

TWEt DS 
TWEEDS

NOUVEAUX 

NOUVEAUX 

NOUVEAUX 

ROI VEAUX

Pigeon, Pigeon et Cie, 
Rue Fiieau.

ETOFFES A MANTEAUX 
ETOFFI S A MANTEAUX 

ETOFFES A MANTE VUX 
ETOIFiS A M 4NTEAUX

Pigeon, Pigeon et Cie, 
Rue I ideau.

—Un petit garçon de 6 ans a été 
mordu par un chien sur la rue de 
l’Egl se, hier, en face de la mai-on 
portant le No 57. On dit que le mê 
m>> propriétaire possède troi* autres 
chiens tout aussi vicieux.

M*Peintures mêlées,32 couleurs, 
Wotkman &en maga in, chez A. 

Cie.
—Bon nombre de jeunes gens 

d’Ottawa sont partis pour aller 
poursuivre ltuis études au collège 
Rigaud, QuA. Au nombre de ces 
derniers se trouvent MM. Chevrier, 
Turgeon, Binard et II Iman.

IdrFileis pour basse-cour, à ties 
bon ma ché chez A. Workman & 
Cie.

TAU IM 
TAPIS 
TAPIS

TAPIS 
TAPIS 
TAPIS 
TAPIS 
TAPIS 
TAPIS

De tonie qualité

TAPIS
TAPIS
TAPIS

—L’été dt s sauvages, comme l’on 
dit généralement, nous favorise d’un 
temps exceptionnel depuis quelques

—Ij6s étrangers étaient très nom­
breux dans la capitale hier, à l’oc 
casion des courses du Parc Lans- 
downe.

SWScrrures automatiques pour 
châssis, meilleure manufacture, A. 
Workman & Cie.

—La démolition des maisons sur 
les rues Cumberland et St. Patrice 
afin de faire place aux travaux de 
fondation pour la nouvelle église 
des catholiques irlandais, se pour­
suit avec rapidité et avant long­
temps le terrain sera -entièrement 
prêt pour y commencer les travaux 
des fondations que l’on doit ériger 
avant les premières neiges.

SW-Balances pour châisis rem 
plaçant les poids et poulies, 75 cts 
seulement par sjtte de 4 : en vente 
par A. Workman & Cie.

Pigeon, Pigeon tt Cie, 
Ru9 Rideau.

PIGEON, PIGEON il CIE
RUE RIDEAU

Dans la Capitale
—MM. Porter el Neville, les coti- 

senrs de la corporation sont actuel­
lement à faire les évaluations dans 
New Edinburgh. Ce quartier est 
le dernier à évaluer.

—On trouvera sur notre troisième 
page un compte rendu télégraphi­
que du pque-nique conservateur 
qui a eu lieu à Nicolet, hier. Ce 
compterendu, uêces>airement in­
complet, suffit toutefois, à donner 
une juste idée de l'éclat de la dé­
monstration.

—Le bisoin immédiat d'nne pas­
serelle se fait sentir entre les rues 
Metcalfe et O'Connor.

Pour se procurer un excellent lunen 
pension de première classe on ne 

pourra mieux a'adresser qu’au No. 30, rue 
O’Gonnor, chez Madame Ghristie Ga3ey. 

table ;
prix raisonna

comfort général 
b le. 4j-3m

Bons lits ; bonne 
pour tous et 

—Le nommé Peter Macfarlane
—T. Gorman. L’endroit le meil­

leur, à Ottawa, pour se procurer de 
lo fleur, farine et avoine 34, marchéqui a été traduit devant le magis­

trat Rochester pour avoir infbgô de 
mauvais traitements à son cheval By.
qui est mort des suites, a été con­
damné à une amende de $1 et $5.60 DEVINT LE WIGISTRIT DE POLICE

Présidence de Si. 0*0 m.
Vendredi 7 septemb e.—La cour 

était très petite ce matin.
Thomas Johnston, ivres.-e et dé­

sordre, $3 et $2 de frais.
Louis Desjardins, même offense, 

$3 et $2 de frais.
Nap. Rossignol, conduite de dé­

sordre, et Eug. Rossignol, mè ne 
offense-, $3 et $2 de fr iis

El. Cuppage, assaut indécent sur 
la personne de Lêouore ITouffe, 
ciuse remise à mardi prochain.

Acheté* le pwln de Twi-nboll Bro.,* 
346, me Bideaii. 4mai la

—Les lumières électriques sur la 
rue St Patrice, entre la rue King et 
le pont Si Patrice, fonctionnaient 
très mal, hier soir, la rue étant le 
plus souvent dans l'obscurité ren­
due encore plus profonde par le 
feuillage touffu des nombreux ar­
bres qui bordent cette rue.

:

le» personne* qnilontdn raleln 
en grappe » tendre peuvent 

■’ad renne r à MW. < h» rie bol» et Fré 
JMo. 1*1 rue Râdenu. Mon» achèterons 
n’importe quelle qunntil*.

—Le constable de comté McKen­
zie doit nommer un homme socia­
lement pour la garde des jardins 
dans les faubourgs de la ville afin 
de faire dro.l aux nombreuses 
plaintes contre les maraudeurs de 
nuit et de jour.
Des pic s belle» photograph le»
hex J. B. Dorion, No. 569, me Baesex, 

coin de la rue Rideau. 7m->n-o
—La police a opéré l’arrestation, 

hier aprè -midi, à l’hôtel Lauzon, 
d’un jeune homme, sur warrant. U 
faisait pitié de voir le prisonnier les 
menottes aux mains et ne sachant 
pas pour quelle iaison on le tral ait 
de la sorte. 11 paraissait évident 
que la police s’était trompée d’a- 
dresse.

On ne peut passer devant le mc- 
e de MM Njrdhei- 
sans qu’une odeur 

fétide et très âcre ne vienne nous 
causer des nausées. D où provient 
cette exhalaison malsaine f Notre 
excellent hyg-éniste municipal se- 
ra t bien bon d’y voir.

Lu eonr enpréme
Les sessions de la Cour Suprême 

s’ouvriront le 2 d'ectobre. Vu 
qu’un grand nombre de causes sont 
inscrites, il pourrait se faire que la 
cour siégeât jusqu’aux vacances de 
Noël.

gasiu de musiqu 
mer, rue Spai ks

W?- né** évité
Ceux d’entre nous qui avaient, 

avec beaucoup de raison, craint la 
visite de ce terrible fléau qui a nom 
diphthérie, apprendront avec grai.d 
soulagement que toute appiehen- 
sion peut maintenant être Dannie. 
Le rapport officiel du service d hy­
giène nous apprend qu’Ottawa est 
maintenant hors de toute atteinte.

4k BM4, 884, rwe Weine*.

—Sur le chemin de Montréal, 
hier, un cheval conduit j^ar un 
nommé Kennedy a pris le mors 
aux deals et a mis en pièces la voi­
ture à laquelle il était attelé, plus 
une autre voiture qu’il rencontra 
cans sa course effrénée et qui fut 
Endommagée considérablement.
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